
 
 

 

Qu'est-ce qui fait la force d'une organisation humanitaire et 
bénévole ? 

En plus de la responsabilité de gagner sa vie, chaque être humain est déterminé par des 
exigences personnelles. Il y a la responsabilité familiale d’éduquer les enfants ou la prise en 
charge des membres de la famille, de plus avec l'âge, les capacités de réaction et ainsi que 
la résilience deviennent limitées. 

Mais il y a toujours des personnes qui se consacrent à un objectif noble. Ils veulent non 
seulement tirer profit de la vie quotidienne, mais aussi apporter une contribution humaine à 
l'amélioration de la société. Une personne seule est la base du changement. Mais la 
durabilité ne peut être atteinte que par la coopération avec de nombreuses personnes 
partageant les mêmes idées. 

Parfois nous sommes trop centrés dans notre engagement et ne voyons même pas l'intérêt 
que les autres portent aussi à ces objectifs qui nous animent. Ainsi, outre l'autodiscipline, qui 
nous permet de faire plus que le courant dominant, la communication avec les autres est 
également importante. Pour intensifier cela, une réflexion sur sa propre personnalité est de 
mise. 

Dans ce système de vie axé sur le profit, il existe des organisations ou des entreprises, 
quelle que soit leur couleur, qui nous encouragent ostensiblement dans nos actions et nous 
abusent de deux manières. 

D'une part, en ne vivant plus le soutien financier comme un avantage pour la communauté 
mais en voulant en tirer un profit personnel, et d'autre part, en entrant en disgrâce auprès 
d'autres que l'on souhaitait auparavant conquérir en termes de contenus. 

Il s'agit d'un cycle dangereux qui se produit surtout là où les ressources sociales et 
personnelles sont rares. La corruption vénielle de l'esprit et aussi du mode de vie n'est pas 
seulement plus fréquente dans les systèmes économiquement faibles. Comme il ne s'agit 
généralement pas d'un cas isolé, il se transforme en un comportement normal. 

J'aborde cette question en particulier parce que nous devons réussir à réaliser deux choses : 

1. Rompre les liens des sponsors avec les individus et les transformer en un système de 
financement général démocratique qui sert ceux qui veulent être actifs mais qui n'occupent 
pas une position qui les rend personnellement attractif pour les sponsors. 

2. Assurer le financement de notre organisation et de tous ceux qui travaillent pour atteindre 
nos objectifs, indépendamment des événements individuels. 

L'éducation à la constance ne peut réussir que si nous augmentons notre soutien à ceux qui 
dépendent de notre société en tant que communauté pour poursuivre des objectifs de 
manière directe. 

C'est un défi lancé à une société inhumaine. Si nous acceptons ce défi, nous pouvons être 
sûrs de la gratitude des patients qui placent toute leur confiance dans notre indépendance. 

 


